Madame Sylvie L. Bergeron

Au cours des trois dernières décennies, Sylvie L. Bergeron a œuvré au sein de plusieurs organisations, autant à leur tout début qu’en pleine croissance.  
De la dernière vague des babyboomers, elle est née dans la foulée de la Révolution tranquille.  Aujourd’hui, elle est bien enracinée dans son milieu, où elle a achevé des études avancées en arts et en lettres.  
Depuis toujours, son dévouement demeure entier ; il reste à l’image des projets qu’elle mène pour soutenir le développement des arts, des lettres et de la culture, ainsi que les différents enjeux dont ils s’avèrent tributaires.  

De 1993 à 2006, elle a dirigé les destinées du Salon du livre de l’Estrie, participant d’emblée à l’Association québécoise des salons du livre, à titre d’administratrice, puis de trésorière.  
Bien avant cela, elle prenait les rênes, de 1992 à 2004, de l’Association des auteures et des auteurs des Cantons de l’Est.  Au cours de ces années, elle publie deux recueils collectifs : En marge du calendrier (1994) et Pierres et lierres (1999), qui présentent des textes d’auteurs de la région, qu’ils soient éprouvés ou en devenir.  
Grâce à sa contribution archivistique, une Anthologie de la poésie des Cantons de l’Est au 20e siècle est  également publiée en 1999 par les éditions Triptyque et le Centre de recherche des Cantons de l’Est.  

Durant cette période, somme toute formatrice et déterminante, elle met sur pied diverses activités pour les membres de l’AAACE et le public en général : le Festival national du livre, l’Auteur-e du mois, les Midis Récits, la Journée mondiale du livre et du droit d’auteur, le Compagnonnage en littérature, le Festival de la littérature, la Semaine de la francophonie, sans compter des lancements et des dédicaces dans les librairies et les bibliothèques de la région.   

Parmi ces activités de promotion de la littérature, l’Heure du thé domine le palmarès.  Elle se poursuit encore et ce, tous les premiers jeudis du mois. 
Au fil des ans, les assidues de ces causeries animées en après-midi, près d’une quarantaine en moyenne, ont pu rencontrer des auteurs connus et méconnus, des écrivains d’ici et du Québec : Yves Beauchemin, André Jacques, Lise Blouin, Marie Laberge, Lady Alys Roby, Normand Lester, André Mathieu, Patrick Nicol, Andrée Ferretti, Lucien Francoeur, Myriam Beaudoin, Christian Mistral, Marie Boucher, Huguette O’Neil, Aline Desjardins, André Marquis, Yves Boisvert, Monique Nadeau-Saumier, Christiane Lahaie, Jean-Pierre Kesteman, Mylène Gilbert Dumas, Gilles Archambault, Micheline Dumont, Louise Simard, etc.    

Mentionnons aussi que Sylvie L. Bergeron a siégé comme présidente à la Table sectorielle du livre de la Ville de Sherbrooke, au Grand Prix du livre de la Ville de Sherbrooke et elle a représenté longtemps le secteur « Lettres et livres » au Conseil de la culture de l’Estrie.  
Au sein même de cet organisme de représentation et de concertation régionale, elle a agit d’abord comme administratrice (1997 à 2002), puis comme trésorière (2002-2007), jusqu’à son élection en septembre 2008 à la présidence.  Une de ses priorités : mener à bien la toute première campagne d’affiliation de l’histoire du Conseil et faire de celui-ci un incontournable dans le domaine en Estrie.  
Rappelons qu’elle a également occupé le poste de présidente de la Radio communautaire de l’Estrie dans les années 1990 et ce, en pleine crise financière.  Elle a d’ailleurs opéré la relance de l’organisme, après quoi elle est devenue à tour de rôle responsable de la programmation, puis des communications.  
Aujourd’hui, elle anime, outre un magazine culturel en semaine, un magazine touristique, « Vivement l’Estrie », et un autre éminemment artistique et culturel « Arts d’œuvres », soutenu à la fois par la Ville de Sherbrooke et par le Ministère de la culture, des communications et de la condition féminine du Québec.  
Dans ce cadre, elle rencontre en reportage, en entrevue ou en studio des artistes, des gens de lettres et des jeunes de la relève qui font l’événement en région.  
L’émission est captée de mai à novembre dans un lieu public, avec musiciens attitrés et plusieurs invités de la scène culturelle estrienne et québécoise.  Depuis l’hiver 2009, elle orchestre la captation des soirées de slams du Tremplin 16-30, diffusées en direct à l’antenne de CFLX 95,5 FM.  
Dans le but d’animer le milieu en période estivale, et collaboration avec le Théâtre Granada et la Société des activités du centre-ville de Sherbrooke, elle dessine la programmation des Mercredis Récits, des Jeudis Jazz, des Vendredis Blues et des Bons Dimanches.  Ce sont des séries à succès des Concerts de la cité, lancés il y a plus d’une bonne vingtaine d’années par la Ville.  
Dans la même veine, elle participe à la programmation des Midis musicaux, présentés depuis cinq ans, en juillet, à la Maison des arts et de la culture de l’arrondissement de Brompton à Sherbrooke, ainsi qu’à ceux des Amis du patrimoine du Lieu historique national Louis-S.-St-Laurent de Compton.  Cette année, on l’a sollicitée  pour  brosser  la  programmation artistique du 
Carnaval de Sherbrooke et de la Fête des vendanges de Magog.  
Avec autant d’enthousiasme que pour son engagement ou sa pratique artistique – multidisciplinaire –, elle enseigne la littérature et les communications au Cégep de Sherbrooke dont on a fêté le quarantième anniversaire en juin 2008.  
Élue trésorière de l’Association étudiante de l’institution dès son entrée en sciences humaines, profil international, elle y initie les premières manifestations du désormais célèbre Cégep en spectacle, soit le « Printemps des Cégeps ».  Depuis 2008, elle siège comme responsable des communications à la nouvelle Association des diplômé-e-s.   

Il lui arrive aussi d’offrir des charges de cours à la Faculté des lettres et communications de l’Université de Sherbrooke, son alma mater, en production radiophonique et télévisuelle, en arts médiatiques et en vidéo d’art.    
Pendant ses études littéraires et culturelles, Sylvie L. Bergeron a été coordonnatrice adjointe de la toute première campagne de financement de la Fondation en 1989.  Des fonds de plus de 18 millions de dollars avaient alors été amassés, au grand plaisir des administrateurs.   
En 2002, pour les festivités entourant le bicentenaire de la Ville Reine des Cantons de l’Est, elle a publié, de concert avec une amie et une photographe émérite d’adoption sherbrookoise, Arlette Vittecoq, un album de prestige, De Ktinéketolekwac à Sherbrooke, ville nouvelle.  
En 2007, afin de souligner ses années fructueuses dans le domaine culturel, elle a fondé une société, Du Mordant éditeur et communications, en vue de soutenir toute initiative structurante pour son milieu de prédilection.  
Les Rendez-vous stratégiques citoyens sur la culture, qu’elle a coordonnés en Estrie à l’hiver 2007 pour l’Institut du Nouveau monde, dirigé par le fellow Michel Venne, illustre assez bien sa détermination de bâtisseuse.  
Depuis, elle participe au comité de programmation de cette organisation, vouée à susciter les débats citoyens dans tous les secteurs de l’activité socio-économique, tels que la santé, la culture, l’éducation, la jeunesse, l’économie…

Enfin, à la demande des gens de la Société de développement de la Ville de Sherbrooke, elle œuvre maintenant au sein de la Société du Centre de foires de l’Estrie, un projet de quelque 20 millions qui ouvrira ses portes en janvier 2011 et qui accueillera des expositions d’envergure régionale, nationale et internationale.    
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